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bitude un très grand intérêt . ,peut appoter un te l m a t c h qui sera 
d'abord parce qu'elle const i tue u n arbitré se lon la nouvel le formule 
des principaux facteurs d u Ravi- par les deux arbitres bien connu*, 
ta i l lement et ensuite parce qu'elle M. Facq. de Thumeries , e t M. Den-
assure un revenu argent très un- neulin. de Dorignies. 
portant. I Le coup d'envoi sera donné à 15 h. 

Il importe donc que chacun tasse Nul doute que les spectateurs se 
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BOURSE DE PARIS du 5 Juin 1941 

DU DORYPHORE En ramassant les insectes 
l \ r l a tw-kacatr n e T C D D C • f u r e t * mesure de leur apparit ion. 
l / t L A rvHUrTiL U t I U V K L . I — E n pulvérisant les c h a m p s con-

I finale des championnats I 
0)1* 

F O O T B A L L 

NOUS MENACE 
POUR LA COUPE H. JOORIS 

LE GRAND MATCH 
ARTOIS-ESCAUT 

LE 8 JUIN 

grand succès d a n s notre sportive 
région artés ienne opposeront entre 

tamines avec des arseniates . on est 
{absolument certain d'arrêter les dé-

L'appantlon du Doryphore de l a g â t s . Il n'y a donc pas à hésiter, 
p o m m e de terre a e te s ignalée dansl L'intérêt général exige que l'on 
quelques points du département. [surveille les négligents et qu'on les 

Tl faut donc, des maintenant . \dencmce aussitôt au Maire et aU| $ £ D E R O U L E R A A B U L L Y 
prendre toutes les mesures qui ont Syndicat de Défense af in que la' 
é t é conseil lées précédemment pour destruction des insectes soit assu-
•sétruire les premiers insectes et rée de force, s'il est nécessaire et 
empêcher leur multipl ication à leurs frais sur leur propre cul-, 

1» Toute s les personnes qui ont turc. 
p lanté de pet i tes parcelles en pom- Enfin, il nous faut rappeler que 
m e s de terre doivent, obligatoire- l'Arrêté de M. le Ministre. S tcré -
ment . chaque Jour, visiter leur cul-ltaire d'Etat à l'Agriculture, en date 
ture. ramasser et détruire aussitôt du 18 février 1941 qui a présent les 
tous les insectes, larves et pontes. | mesures à prendre, a prévu que : 

S i ce ramassage n'était pas effec-j — toute personne cultivant la 
tué à temps et que l'insecte se dé-!pomme de terre est tenue de re-
veloppr l'arrachage prématuré des ichercher la présence éventuelle du le l l e s les mei l leures format ions Ju-
poo imes de terre serait, sans doute.IDoryphore dans ses cultures : niors et seniors de s deux impor-
ordonne i — que toute personne doit dé-

La crainte d'une telle mesure in-itruire les œufs , larves et adultes 
c i tera certainement tous les Jardi-d.es leur appari t ion-; 
niers à redoubler de vigilance — que les tra i tements arsenicaux 

. . . - . j j s o n t obligatoires dans les c h a m p s : 
I l n e s t pas à recommander de _ e t , e J c o n t r e V e n a n t s à ces 

faire des pulvérisations arsen ica le s ; d j g i U o n s s e r a i e n t ^ d . e m p n . 
d a n s les Jardins afin d éviter d e ; s o n n e m c n t e t d a m e n d e . 
causer des empoisonnements et par-, ^ M a i r e s d e s c o m m u n e s sont 
t » que la surveillance des P C t i . e s ( e ( t a l ( ? m e m c n a r K P S d'organiser la 
parcel les est très facile. i h m e e t d e constituer les équipes de 

1» T o u s le» agriculteurs cult ivant!prospection et de ramassage avec 
d e s pommes de terre e n pleinjdes chômeurs ou avec les en fant s 
c h a m p doivent : |des écoles. 

a ) visiter ou faire visiter régu-j ^ — — 
lièrement leurs champs 

meurs d a n s l 'économie du pays. 

AVIS AUX 
CONFECTIONNEURS 
Le Comité directeur du Groupement 

des Confectionneurs du Nord de la 
France Informe les industriels du 
Nord et du Pas-de-Calais, fabricants 
de chemiserie et lingerie, tabliers et 
layettes, que M. Berthelot. chef res­
ponsable du Groupe IV du Comité 

Comme n o u s l 'avons dé jà aunon-id'organisation du vttement. à Paris. 
ce il y a quelques jours. C'est le di- accompagné de son secrétaire général, 
m a n c h e 8 Juin, que se joueront sur M. Boidet. sera à LiUe, mardi 10 juin 
le terrain de 1T5. S. Bully, boulevard Dans une conférence documentaire, 
des Ateliers, à Bully. les m a t c h e s qui se tiendra, à 15 heures, au Palais 
Artois-Escaut, comptant p o u r l a d e l a Bière i entrée rue de THopitaL-
Coupe H Jooris i Militaire). M. Berthelot traitera les 

Ces rencontres appelées à un s u J« t e «"'vants • 

b) déclarer aussitôt au Maire de 
leur Commune l'apparition des in­
sectes et des larves : 

c"> prendre toutes mesures de lut­
te , e n particulier : 

J_ - s'assurer dès maintenant une 
provision d'arseniates ; 

n . - mettre en état leurs pulvé­
risateurs : 

SPORTS 
B A S K E T - B A L L 

UNE IMPORTANTE 

tants districts de la Ligue du Nord. 
Les Artésiens se présenteront au­

réolés de leur splendirte victoire sur 
le district terrien, qui pour beau 
coup fut. n o n une surprise m a i s 
au contraire une conf irmat ion de 
la valeur des footballers d e la ré­
gion artés ienne, qui a toujours pro­
duit des joueurs de c lasse , grâce 
aux efforts et au dévouement de s 
dir igeants de olubs ait passé glo­
rieux c o m m e Arras. Auchel. Bé-
thune. Billy. Bruay. Bully. Lens. 
Hénin. Pouquières. et dont le c h a m ­
pionnat vient de se terminer par le 

! succès du R. C Lens après une 
compét i t ion très relevée. 

1 Quant à l'Escaut, s i s e s clubs 
' n'ont pas le passé de ceux du dis ­
trict d'Artois, ils o n t acquis une 

; certaine renommée et sont e n pas­
se de rattraper le t emps perdu, 
conséquence des efforts de c lubs 
c o m m e Valencieruies. Hautmont , 
Caudry, Amené. Auberchicourt. De-
chy e t surtout Orchies qi 
vedet tes dans sa région. 

1' Constitution et rôle 
d'organisatii 

C o m i t é 

Activité du Comité du Groupe IV 
sur la normalisation dea articles ; 

3* Activité du Comité du Groupe IV 
sur la question des prix ; 

4' Questions diverses. 
Vous êtes cordialement invités à 

cette réunion importante, qui inté­
resse tous les fabiicants de chemise­
rie et Lingerie, sans exception. 

Le Groupement des Confection­
neurs du Nord de la France, siège so­
cial : 12-14. rue Faidherbe. à Lilie. 
organisme de liaison avec l'Office 
Central des Textiles et le Comité 
d'organisation du vêtement, à Paris, 
rassemble dans son sein tous les in­
dustriels ou associations d'industriels. 
personnes physiques ou morales, con­
fectionnant en série tous articles ves­
timentaires ou transformant tous pro­
duits textiles au moyen de la ma­
chine à coudre. 

Il est divisé en huit sections, ayant 
chacune à leur tête un chef désigné : 

Section I : Couture, tailleur hom­
mes et Dames : 

Section II : Confection masculine ; 
Section III : Confection féminine : 
Section IV ' Chemiserie et linge­

rie : 

Section V : Pelleteries et four-

Industrie* annexés et 
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BOURSE DE LILLE 
du jeudi 5 juin 1941 

A C T I O N S 

CHARBONNAGES. — Anlche. S835: 
Anzln. 1665 ; Béthune. dem. ÎSUOO ; 
Béthune. le 1/10. 1400 ; Bianzy. dem 
2750 ; Bruay. 506 ; Bruay (coupure 
de 101. 506 . Oarvln. dem.' 1730 
Couriiérea. 530 : Dourges. 17S5 : 
Lens A.. 701 ; Maries. 070 ; Ostri­
court. 2450 ; Thlveneelle». 340 : V'.-
coigne. 991 

BANQUES. — Crédit du Nord. 445 

T R A N S P O R T S . 
Eeaux. cap. 3600 
3«0 

Lyonnaise de* 
Plerchon. dem. 

Président du Syndicat de Défense • » • » • « < » • • • • • " •» •» •»»•««•"• • •» ipenormance con i i rmer s a victoire 
e t l 'Instituteur l'organisation d'équi-; Dimanche 8 Juin, se déroulera suri sur le district terrien et devenir . Il réunit actuellement près de trol 
pe s susceptibles d'effectuer le i ra-i le terrain de D o n g n i e s . une rencon-j a i ' ^ t ^ e premier ^détenteur de_Ja [ ceTouteI''fi^n 
massages lesquels, bien faits, per- tre qui opposera pour la finale du 
mettront de ne pas faire de pulve-' District Cambrésis. les excel lentes 

5 ' , . 599 : 3 '.. anc. 428 : nouv. 411 :i 
2 1 2. 423 ; 5 K 1921 A. 901 — Lyon 
6 '. , 488 ; 5 %, 447 : 3 % anc. 404 ; 
nouv. 405 ; 5 rh 1921 A. 895 — Midi 
6 ' , . 475 ; 5 •:,. 463 : 3 % anc. 406 : 
nouv 405 ; 5 % 1921 A. 900. — Nord 
• ' , . 4 7 6 ; t % ans. 4X> : nouv 428 ; 
5 '. 1921 A. 895. — Orléans 6 n. 468 ; 
t, ', . 457 ; 3 ,, . 423 : 3 % 1884. 414 ; 

1921 A. 901 — Ouest 3 
V. 413. 

412 

superbe « Coupe H. Jooris » orga-

rtaations ; équipes 1 A de Courchelettes 
TV. - d'adhérer au Syndicat do ' * s - £ Marjy. 

Défense contre les ennemis des cul-' Ces deux clubs sont respec ive-;footballeurs nordistes 
tures si cela n e s t pas déjà fait. • m e n t i un champion du Sous -Di s tr i c 

du Douaisis , 1 autre champion diii 
t \ Sous-District Valenciennois. 

Aucune d'elles n'a é té battue cette I 
La pomme de terre présentera, saison au cours des championnats ! 

ce t te année, encore plus que d'ha- et cela démontre tout l'intérêt quel 

Toute firme, pour fonctionner libre-
" ; l'autorlsa-

«c en marche. 
président de Ligue prématurément i d o l l v r é e M r l e s a u t o r i , é 5 occupantes 
enlevé à 1 affect ion de tous les; Notre Groupement a la charge <le 

solliciter ces autorisations auprès de 
l'Office Central des Textil 

T . S . 

BBprtmene 4a RévMi Ou MorO 
1M. ru» de Paris . Lille 

Le aérant • Emile OJEST 

Messieurs les chefs de firmes sont 
Invités à nous faire parvenir leur 

.adhésion Pour tous renseignements, 
s'adresse'- au siège Bureaux ouverts 

;de 9 h. à 12 h et de 14 h. à 18 h. 
LE COMITÉ DIRECTEUR. 

RADIO-BRUXELLES 
RELAYÉ PAR RADIO-LILLE 

Samedi 7 Juin 
7 h. : Musique matinale. — 7 h. 3©: 

Informations. — B h. : Concert. — 
8 h. 30 : Cocktail musical. — 9 h. 15 : 
Orchestre. — 9 h 30 : Informations 
11 h. 30 : Concert-apéritif. — 12 h. 
Orchestre-Radio. — 12 h. 40 : L'ac-

'tualité théâtrale. — 13 h. : Informa-j 
tions. — 13 h. 15 : Duett istes . —! 
13 h. 35 : Musique enregistrée. —' 

: U h. : Au bal Musetw. — 16 h. : 
Informations. — 16 h. 15 : Récital 
de piano. — 17 h. r Chansons. —1 

118 h.: Chronique sportive. — 18 11. 05:! 
La Vie Wallonne. — 18 h. 10 : Radlo-

i Variétés. — 19 h. 10 : La chanson de 
lia semaine. — 19 h. 30 : Iuforma-
jticiii. — 19 h. 4"> : Concert varié. — 
20 h. 15 : Accordéon — 20 h. 40 ! 

.Mimique de danse. 

Emprunts Coloniaux — Afrique Eq 
5 1 2 1937. 1 IXW. — A'.riq O c c i d e n t a l . 
5 1.2 lf«7. I ni» — Annam-Tonkin : 
1 2. 81.75 — Indo-Chine 3 % 1909. inc 
— M a r o c 1914. 470 ; 6 •: 11G7. 1.IH8. — 
T u n i s 1892. 3 M — A l g é r i e 1902. 427 : 
T u n i s i e 1907. 381. 

V a l e u r s Françaises (Ob l iga t ions) — 
D é p a r t e m e n t d u N o r d il ' . 1921. 511 : 
6 % 1923. 513 : 7 •: 1926. â l n ; 1 ', 
1927. 515 ; O c t 4 5 1931. 2 000 ; 4 % 
1931. 902 ; 5 1 I 1934. 1.011 : 5 % 1935. 
1.026 ; 5 1 /2 1936. 1 024 ; 6 'c 1936. 1.015 

ELECTRICITE. — Artésienne. 635: 
Béthunolse. dem. 475 : Bouio: 
dem 480 ; Electricité et Oaz Hord 
861 ; Gaz d'Hereln. dern. 615 : Onio:i 
Houillère, dem. 393 : 6alnt-<iuem.-
nolse, dem. 1800 

METALLURGIE. — JMMM MMat-
Vaast 618 , Delattre et Prouard. m, 
Escaut Capital, dem. 1600 ; Mari: » 
et Homecourt. 995 ; Porge» J*J«-
E&t 890 ; 6«int-8auveur. off 1100. 
Tubes de Valencieruies, off. 1390 

TEXTILES. — Agache, 1080 
Comptoir Llnter O. 240 : Çompto.-
Llnier P. 200 : FTF (x) . 10*0 : Le 
Blan. dem. 910 ; Lyonnaise TéxtLn.. 
1725 : Lyonnaise Part, offert 53O0 
Tltaerghlen. 439 

CIMENTS. — Ciments et Cha 
dem. MO : Ciments Français Cap 
dem 5000 ; Ciments Français Jor . 
sance. 4400 : L* Loisne. dem. 7,0 
Desvrolsc. dem 3100 

PRODUITS CNIMIOUES. - A.' 
Lîqulde. 2565 : DanJOU. dem 95<j 
Engrate de Roubalx. dem. 203 • « n i 
lens. dem 927 : a iacea et V e . -

idem 4175 : Huile*. O o ^ o i v den 
|1S50 : Pcchlney. àiOOifthtmeT^. 
lenc. 2370 : Saint-Cobein. 490O 
Usines de Llbercourt, dem. s i » 

IGiaces C'Anlclie. 1795 

! ALIMENTATION. - «WAMIRIE 
I— De:fspa..<:-HGv<v A. dem 9,5 
1 M o t t r - C o r d o r . n l e r . 1 3 2 0 

DIVERSES — Financière du D o u a -
isis. 420 

GROS LOTS 
V I L L E D E P A R I S 14»* 

L e N o 144.614 g a g n e 200.000 f r a n c s 

Le No 195.621 gagne 50000 francs. 
Le No 88.825 gagne 10.000 francs 
Le No 196499 gagne 10000 francs 
Le No 242.203 gagne Ki.ooo francs 
Le No 429.607 g.-.gne 10.000 francs 

O B L I G A T I O N S 

1 Roubaix 5 ' , . dem 980 : 4 1 - ' 
920 : Denam-Anxlll 6 '"• . o l i . loua 
Llévln ~ •.. 505 ; Union F. Nord-E.--
dem. 985 ; Eaux du Nord 5 % . 9:; > 
EL H T . dem 940 ; Artésienne 8 ' 
1929. dem 930 : Id. 1931. dem 930 
Id 5 50 ' . . dem 980 Continents e 
du Gaz S ' . dem 980 : Mque F.--
eaut 4.50. tlem 960 ; Lilloise des Mo­
teurs 1931. 970 ; Mèches Américaine* 
5 ' - . 9 6 0 ; M o t t e - B o M u t 6 ' , . 9 . a . 
Peignaçe rie Tourcoing, riem 960 
Société de Filature 5.50 ': . 875 : 
Brabsrrie Centrale 5 <;. 900 : F'.ne.-

' len.s 5 ' r 945 : Bruav 5.50 " . 1000 
ILlévln 5 '; 1931. dem. 960 : OKrt-
court 4 ' ; . 410 

NEGOCIATION DE DROITS 
Vicoigne, 330 ; Jcumont, 165 

Femme délaissée 
C e s t presque toujours une fenime 

i s a n s ga l té n i santé . Combien sa vie, 
serait d i f férente si el le prenait des 

I G o u t t e s FSoride, le remède de la' 
! femme, qui donne le s a n g vif de 
l ia Jeunesse ! Les G o u t t e s Floride 
i suppriment toutes les misères des 
î e m m e s (irrégularités e t douleurs 
menstruel les , vertiges, mauva i se cir­
culat ion, varices, hémorroïdes , ner-i 
vos i té i . Elles donnent une belle 
fraîcheur de tein: et une humeur 
joyeuse. Prises régul ièrement à par-! 
tir d e 40 a n s . l e s G o u t t e s Floride , 
év i tent les ennu i s du retour d'age, 
et prolongent la jeunesse . T t e s 
Phies : 12 fr. 26 le f lacon. 11248 

Etudes de M ' P a u l F O N T A I N E 
Docteur « n Dro i t . Nota i re à R o u b a l i 

• t de M- M a r c e l S U T I L 8 
C o m r a i s s a i r e - P r t M u r a R o u b a i x 

m o i * s 'augmentera des délais prévus 
par l 'ar t ic le 73 d u code de p rocédure 
c i v i l * . 

Pour Extrait : (signé) QUAREZ 
MUS 

M. PARSY Jules 
Licencié o n D r o i t 

176. rue de Guisnes. TOURCOING 

C E S S I O N . — P r e m i è r e pub l i ca t ion 

Par acte S.S.P. en date à Tourcoing 
du 28 mal 1941. enregistré le 3 juin, 
loho 11. case 8. Monsieur LESCROART 
Robert a cédé à Monsieur Paul LAD-
SOUS fon fonds cic commerce d'ali-
mentatisn général*, it«n*m«s et pri­
meur*, qu'il exploite a Tourcoing. 
69. rue du Tilleul 

Les oppositions seraient valablement 
reçues en le cabinet de M. PARSY 
Jules, licencié en droit, rue de Guis­
nes. 176. à T, urcoing. où les parties ont 
élu domicile, jusqu'au 10" jour ojtil 

deuxième publication. 
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«TOUT ME 
TOUT LE MORDE A BESOIN 

D'UNE BORNE CUftE 
D' IODE N A I S S A N T 

Y i ViODE 
l * l « s * » f » f o n t s c o n t r e : anémies ; 

g a n g l i o n s , I y m pha t ismes, ! 
manque de vitalité, apathie. 

2 ° Les g r a n d e s p e r s o n n e s ] 
contre : anémies, suites de 
grippe, sang lourd, hyperten­
sion, varices,phlébites.hémor- | 
roïdes. arthritisme goitre. 

V I V I O D E : I * p l u s i 
puissant remède iodé 

VIVIODE, ttes pbaxjn.. 7.95 l« SBOO *v*o 
osa anode d emploi pour tous ! •* e u . 

112951 

et pour gagner, achetez 
un billet de la 

L O T E R I E 
N A T I O N A L E 

ANNONCES LÉGALES 
• H a n o i d * M- D E L A T T R E . Nota i re 

* F o t i m e « - « n . w * p p e « 
•4 a * M L E F O H T . «voué à L U I * 

tS. R u * N a t i o n a l -

LICTTATION BAILLEII-Dt.'TOlT 

C—mtmr de Sainghin-en- Wepp 

E T U D E S do M' C é s a r P I A T 
Notaire à L i l le 

•t de M ' F i r n a n d O O M B E R T 
Avoue à L i l le 

L I C I T A T I O N B U Y T A R T 

A VENDRE 

A VENDRE 
M lunoi Mpt juillet 1041. a quatorze 
Rturfli, en la mairie de SainRhinen-
VMoNino. par le ministère de M. Leroy, 
•upplearn de M' Delattre, notaire a 
Fournes-«n-Weppes. commis à cet 
effet 

MISE A PRIX : 35.M0 FRANCS 
•MM0Mt.cn. — Cette maison est louée 

v«rbaUecncnt à M. Krançoif.-Louis Bail-
)auL l'un dea co-licitants. au loyer 

u«L de soixante francs Avi* très Important. — Seules les 
. personnes ayant obtenu de M le Pré­

fet du Nord l'autorisation d'acheter 
csoniorrnéTnent aux dispositions de la 
loi du seize novembre 1TH0 pourront 
et* déclarées adjudicataires 

Avis est donné qu'un délai d'au moins 
quinze jours avant la vente est néces-
saùre pour obtenir ladite autorisation. 

r^sjr teus renseinnements, s s d r e s . 

le m a r d i I Jui l let 1041, a 14 heures, 
en la salle der, adjudications de '*• 
Chambre des Notaires de Lille, sise 
a Lille, rue de Puêbla. 7. pa-' le mi-

inistère de r\ PIAT, notaire. 

VILLE DE LAMBERSART 
Licudi t • Le Canon d 'Or • 

1 Une M A I S O N a u s a i e d 'habi ta t ion 
Rue de la Pépinière. N- 18 

MISE A PRIX : 25.OM FRANCS 
2- U n * M A I S O N * uoase d 'hab i ta t ion 

Rue de la Pépinière. N" 20 
MISE A PRIX : M.MO FRANCS 

Pour visiter, s'adresser à léttide de 
M- PIAT, notaire 

AVIS IMPORTANT — 11 est rappe.é 
que seules tes personnes ayant obtenu 
de Monsieur le Préfet du Nord l'auto­
risation d'acheter conformément aux 
dispositions de la loi du 16 novembre 
1&40 seront autorisées' à porter des 
enchères et pourront être déclarées 
adjudicataires. 

I l est recommando de soll iciter cette 
au torwat ion prorectorale a u moins 
15 l e u r s avan t la vente. Les amateurs 
peuvent , s'ils le désirent , s'adrossor a 
M ' P I A T , nota i re . 

S'adresser pour tous rense igne . 
n w n t * : 

A M- César PIAT. notaire a Lille. 
71. rue du Molinel ; 

A M- l ' e r n a n d G O M B E R T a v o u é à 
Lille. 33. rue d'InHermann. 14112 

ADJUDICATION PUBLIQUE 

FONDS DE COMMERCE 
Entreprit* de Toiture, ZingiMrit, 
piomborle, Ferblanterie, exploité a 
Roubaix, 36. place du Progrès, sous la 
r a i s o n s o c i a l e € F O U R N E A U F r è r e s ». 
1 • MERCREDI 11 JUIN 1*41. à 1* h. M, 
a Roubaix, ru* du Cénéril-Sarrail. 7i. 
en l'étude de M- Paul FONTAINE et 
par le ministère de M- Marcel SU-
TILS, commissaire-prioeur. 

Ce fends d* commerce comprend : 
1* Le nom commercial, la clientèle 

et l'achalandage y attaches ; 
2* Le matériel et les objets mobi­

liers servant à son exploitation ; 
3* Les marchandises en magasin. ; 

Mise à prix : 10.000 francs 
avec obligation pour , l'adjudicataire ; 
de reprendre, en sus et à dire d'ex- i 
pert, le matériel et les marchandises ! 
qui se trouveront dans le fonds lors 

Consignat ion pour « n c h é r i r : I 000 tr 
Pour tous rense ignements , s'adres­

ser à : 
M- Paul FONTAINE, notaire rédac­

teur et dépositaire du cahier Jes 
charges. 25. rue du Général-Sarratl. à 

i Roubaix : 
i M- Fernand LEFEBVRE, svndic et 
liquidateur 45, rue du Grand-Chemin. 
à Roubaix, liquidateur amiable de la 

i Société en nom collectif • Fourneau 
Frères » : 

M" Marcel SUT1LS. commlssalre-
Driseur. 6 bis, rue du Collège, à Rou­
baix. 10521 

C A B I N E T D E 

M. P A R S Y Jules 
Licencie e n d r o i t 

171, r u e d * Culsnes. Tourco ing 

C E S S I O N — D E U X I E M E A V I S 

Par acte s.s.p en date, à Tour 

A V E N D R E A L ' A M I A B L E 
iANICHE-Centrc. Maison nouv*, 3 p.! 
r.-de-ch.. garage, étage 3 ch-, cab. t.,! 

itardin arbres fruitiers cont. tôt. 12 a. 
SIN-LE-NOBLE, deux petites maisons 

ouvrières. Prox Rte Nie. 
IM. FOUTRY. capac. en droit, conseil! 
! juridique. 14. rue Gambetta. DOUAI. 

10326 I 

L O , * U E » K H 
• H 

du 21 mai 1941, enregistré le 23 mai, ! 
F- 40. C* 12, Monsieur THOMAS Lucien 
époux de VANDENBARRE Suzanne, a _ 

cédé à Monsieur Louis DENOULET. Cède Salon de Coiffure Dames 
époux de TYDCAT Andréa, son fonas ; __ 
de commerce de débits de baissons, sis l n

 r P' e u ' rendement. C.n.re gare Lille. | 
à Tourcoing, rue du Docteur D u p o n t , L c n r e «éveil aux mitiaies C A . D X 
N- 1. connu sous l'enseigne • A l'Hô­
tel ». Les oppositions seront reçues en ' 
le Cabinet de M.PARSV Jules, jus- i 
qu'au 10* jour qui suivra la présente 

B.O.V.C. du 4 Juin 1841 
1.278 

200 EMPLOIS 
Vérificateur des installations eleclro-

1 mécaniques des P.T.T. — Concours : 
128 juillet. — Délai d'inscrip. : 20 juin. 

— Age : 1H à 30 ans. — Aucun diplôme 
iexigé. — Trait. : 13.100 à 22.500 fr.. plus 

S u d * de M- Georges POURBAIX ! B * " n - ~ A<-cé* ? u £ . B?rVis • s l ip c" 
Docteur en Droit. Notaire a Ronchin F*"»» _ .B i ' .° c h; . ! . rf iLi! î . . .1 3 < ï^ * l * f " 

VENTES. ACHATS ET 
LOCATIONS D'IMMEUBLES. 

LA CÉLÈBRE 

T I S A N E A U X JOURNAL DE LA BOURSE 
COTÉ COMPLETE (8 pa^esi 

R E V U E D U M A R C H E 
V A L E U R S D ' A C T U A L I T E 

0 0 U P O N S - T I R A G E 
Le n u m é r o de ?• pages : f f r . St 

A b o n n e m e n t d ' u n a n : (S t r . 
Service d'essai d'un mois 

contre S francs en timbres-poste 
B u r e a u x : 1 , r u * C a u m a r t i n , Par is . 

I Achat mach ines a écr i re et * calculer 
Vente . L a c a t i o n , Repar N o r d et P.d.C. 

j B L A N C H A g R T 13. - d M a l v a u x . Douai 

r u : BIJOUX D'OR : T : : 
B R I L L A N T S 

a**a*sao V E N T E E T A C H A T —»••«»• 

BOUSQUET 
••»•«••• E X P E R T m M > i » 
42. Rue de la Vigne 42 • ROUBAIX 

Téléphone 333.9* l l l 
21 ion 

P f V R r i K T F Ç e n o s S T O C K P I È C E S 
Machines-out i l s , m é t a u x , hoi», m o t e u r s r v i u / l i ] I W o o u r t o u t m # e j t | » , 

é lect . g rd stock, ventes achat* . ;de 1328-1B35 — Neuves e t Occasions 
: R E N A R D 9 rue C o û t a n t , I v r y S. | O E T C V E . » P O N T - D E - L A - D E U L E 

. VILLE DE RONCHIN 
21, r u * H e n r i - D î m e s . 23 

Belle MAISON DE COMMERCE 
WHfl«ffl*iHa. 

E T U D E D E M ' J . Q O D R O N 
Avoué près le T r i b u n a l c iv i l d * L i l l e 

Suppléé par M . 0 U A R E Z 
9. R u * d * P u é b l a • L I L L E 

! MISE A PRIX : 50.100 FRANCS 
! NOTA. — Seules, les personnes 
Iayant obtenu de Monsieur le Préfet 
I l'autorisation d'acheter, conformément 
aux dispositions de la loi du 16 no­
vembre 1940. pourront être déclarées 
adjudicataires. 10524 

U n j u g e m e n t a été r e n d u par d é f a u t 
le Quinze j u i l l e t m i l n e u f cen* t r e n t e , 
neuf enregis.ro. par la p r e m i e r * c h a m ­
bre d u T r i b u n a l c iv i l dé L i l l e , a u p r o ­
f i t de : 

I L a Cte L A F O N C I E R E , C M d'assu­
rances contre les r isques d * t ranspor ts 

je t les acc ident * de toute n a t u r e , 
société a n o n y m e dont I * a ièg* social 
• s t a Par la , q u a r a n t e - h u i t et c i n ­
quante , rue N o t r e - D a m e des V ic to i res , 
poursuites et d i l igence* de se* d irec­
teur « t admin is t ra teurs , domic i l ies 
aud i t siège, agissant comme é t a n t 
substitues a Monsieur L I O N Georges, 
son assure 

C O N T R E : Mons ieur J u t é * K N O C -
K A E R T , manoeuvre , d e m e u r a n t à M e . 
n i n ( B e l g i q u e ) , r u * Poureau . N" ( . 

A u c u n * opposit ion contre ce juge -
mont n * sera recevable passé M dé la i 
d 'un mois * c o m p . e r dé la présente 
pub l ica t ion , si Monsieur K N O C K A E R T 
Jules réside dans la F r a n c e cont inen ­
tale ; a u ea* c o n t r a i r e , I * dé la i d 'un 

REVEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE F O I E -

San* c a l o m e j - Et TOUS sauterez do lit 

le matin, " r o n f l é à b loc" 
Votre foie devrait verser, chaque jour, an 

m o i n s un litre de bile d a n s votre intestin. Si 
cette bile arrive mal, vous ae digérez pas 
v o s al iments , i ls s e putréfient. V o u s v o u s 
sentes lourd. V o u s ê tes const ipé. Votre orga­
n i sme s'empoisonne et v o u s êtes amer, abattu. 
V o u s v o v e z tout en noir t 

Les laxatifs sont d e s pis-aller. Une selle 
forcée n'atteint p a s la cause . Seu les les 
P E T I T E S P I L U L E S C A R T E R S POUR LE 
F O I E ont le pouvoir d'assurer cet afflux de 
bile qui v o u s remet Ira à neuf. Végétales , 
d o u c e s , é tonnantes p o u r activer la bile. 

E x i g e s les Petites Pi lu les Carters p o u r I* 
Foi*. T o u t e s pharmacies - F r s . 12 

11.220 

ÉCOLE DE GÉNIE CIVIL 

E N S E I G N E M E N T 
par 

C O R R E S P O N D A N C E 

Cours techniques 
M é c a n i q u e C o n s t r u c t i o n * a é r o n a u ­
t i q u e * . E lec t r ic i té , C o m m e r c e . C h i ­
mie Cours de M a t h é m a t i q u e s . — 

- a tous les degrés 

P-»*^o, .•.an.t.n m , lai, grand chien 
Berger.Malinois, avec collier et mu­
selé, repondant au nom de Toto. Rap­
porter contre récompense, Mme DOR-
M I E P . 108. r u e G u s t a v e - D e l o r v . - i l l e . 

33987 

< Recherche pour usine I m p o r t a n t e , 
i tours, fraiseuses, perceuses, reeti l i e u ­
ses, scies a m é t a u x , sciés a bois c i rcu ­
laires et g r u b a n . Ecr i re L E M O I N E . 
25, rue F e u t r i e r , * P A R I S . 22 u n 

rrnàxiLtina£ 
e s t , g r â c e à s e s s u c s d e 

p l a n t e s , le c o m p l é r a e n t ut i le 

d e v o t r e a l i m e n t a t i o n a c t u e l l e 

I N V I N T I C H I Z 

VOTES P H A R M A C I E N / 

Cie LILLOISE DE MOTEURS 
; Le personnel n 'ayan t pas encore r e ç u 
: l ' indemni té d 'évacuat ion est inv i té V 
:s« présenter de 9 à 12 e t de 2 à 5 h . 
i tsaut >iimcdi ), i ivec pièces d ' ident i té . ! 
o u de ta i re connaî t re son adresse. 

ACHÈTE au PLUS HAUT PRIXJ 
machines a écr.re ou calculer, même 
détériorée* Fait aussi REPARATIONS 
SOIGNEES. COLLORIOI. Il, rue Fai­
dherbe, Lille. Tél. 507.14. 18.113 

Chaque jour apport* dm nouveaux 
rapports sur la miso «n action do 
l'aviation allemande. Dm sansa-
tionnol* reportages photographi­
ques sur ces opérations et des 
articles de grande actualité sur 
les combats et victoires, mais aus­
si sur la technique et le dévelop­
pement de l'aviation allemande, 
sont publiés dans chaque numéro 
par la grande revue allemande 

Illustrée de l'aviation 

PNEUS 
Recherchons p n e u * de 14 x 10 et 3 ! x 7 

N e u f * ou bon état 
' O f f r e s à la C i * Li l loise de Moteurs 

IS rue Gutenberg - LILLE 
33984 

aoier 
Jean C I B I E L I L L E 

VEND BOIS DE CHAUFFAGE 
p r o v e n a n t de pén iche* , 50 f r . les 
1 t * ki los, pris a V i o l a i n e * ( P . - d a - C . ) o u 
•5 f rancs les 1*0 ki los r e n d u . 18.122 

DIABETIQUES ! i 
Soigner.-voas par les plantes, traite­

ment facile sans régime sévère. Le Thé 
GLYSANE composé de 15 plantes se- ' 
lectionnées fera diminuer et disparai- ! 
tre progressivement le sucre urinaire 
et toutes les incommodités qui en dé- t 
coulent. Sans accoutumance, sans con-
tre indication, peu coûteux, c'est le 
traitement de choix des diabétiques ! 
qui ont tout essayé en vain. La boite 
pour 3 semaines, 17 fr. 35. Toute* phar- I 
macics et au Laboratoire GLYSANE ! 
Demandez la notice médicale, explica- \ 
tive et gratuite à Labor. GLYSANE. 
72. route de Chatillon. a MALAKOFF ! 
(Seine) U.286 ' 

Vient de paraître un nouveau nu-
méro du plus haut intérêt 

édition franco -allomando 
frs. 3 . -

Rmnsuignaments par l'Administration 
de» fournoux *' publ icat ion* aKemond; 111 

Ru* Réoumur, Paris 2 * 
££% 

L7 H o m m e 
JL 

l'Hispano 
Par Pierre F R O N D A I E 

— Fou.. . fou... ! répétait Montnormand 
«tune voix haletante . 

Dewalter raisonna : 

I — Mais non. Si je pars, je luis . 
tJu'arriTe-t-LI de cette lâcheté ? Ici. un 
g l a n d seigneur, un a m a n t trop heureux 
S'écroule d a n s le cœur d'une femme II y 
«aeurt. Et quelque part, n'importe où, 
t t t r n t un pauvee bougre, foutu, cassé. 

. a n rien d u tout Inutile, désespéré, et que 
personne ne connaît plus... Au contraire. 
«L d a n s un coin, tout à l'heure, je sup-

.*• prime ce pauvre bougre... 
t . Il conclut : 

— Aujourd'hui, vous savez, la mort 
d'un homme.. . 

Il pensait à tous ceux qu'il ava i t vus 
tomber pour une idée, à ces sacrif ies 
qui ava ient donné leur vie pour défendre 
ce qu'ils n'ont pas, aux romanesques qui 
meurent pour des drapeaux, aux ambi­
tieux qui vont au martyre pour rester 
d a n s l'histoire fragile de s hommes. . 

— Tais-toi . cria Montnormand avec 
révolte. Toute fin humaine est la f in 
du monde 

Dewalter repondit : 
— Mais oui... pas plus : l'étoile f i lante ! 
Il s e mit debout et. soudain, il fut net . 

précis : 
Nous s o m m e s deux en m o i : celui 

que je suis et celui que j'ai voulu être 
Il faut que l'un des deux disparaisse 

Sois courageux ! tue l'autre ! cria 
encore Montnormand 

— Non. répondit Georges. Il es t trop 
beau. 

S o n ami recula. Il le voyait si beau, e n 
effet , qu'il le s en t i t perdu. Il s 'exclama, 
jo ignant les mains . 

— Et tu as de l'allégresse ! 
— J'en ai. dit-il. transfiguré. J'en ai. 

Oswill se taira, l'en suis sûr. J e l'ai lié. 

Il es t féroce, mai s loyal. Avec rage, il s e 
taira... Mon beau personnage vivra 
autant que S téphane . Elle m e pleurera 
s a n s avoir, par moi. l 'humiliat ion d'une 
douleur basse. Personne ne saura que j'ai 
été un imposteur. Elle seule parlera de 
moi e t m e fera survivre. J e serai d a n s 
son cœur, tel que Je m e suis créé pour 
elle, inventé pour elle... Je durerai : vous 
voyez bien que je ne m e tue pas ! 

Montnormand murmura, à bout de 
ressources : 

— L'au-delà... malheureux ! 
Dewalter répondit : 
— C'est le souvenir ou l 'amnésie D a n s 

les deux cas... 
Derrière eux, i ls entendirent une belle 

voix claire : 
— Eh bien ? En avez-vous fini, avec 

vos quest ions d'argent ? 
Lady Oswill venait d'entrer 

Le vieux sen t i t s a pet i te m a i n broyée 
d a n s celle de Georges: 11 vit e n même 
temps, avec s tupeur, le visage de ce 
condamné devenir impassible. Il c 'eut 
plus devant lui qu'un cl ient chic qui 
concluai t : 

— Oui. oui. nous avons fini. Réglé , le 
compte. 

Montnormand fit humblement s o n ef­
fort pour cacher lui -même son trouble. 
Stéphane , d'ailleurs, ne le regardait pas. 
Il insista : 

— Nous avons encore a dire... 
De nouveau, il faillit crier sous une 

main de fer. Mais Georges souriait e t 
s'adressait à sa i. iaitresse : 

— Crois-tu qu'il es obst iné ? 
Et puis, à lui : 
— D e m a i n , mon vieux ! 
Montnormand respira. Demain , c'était 

dé jà l'avenir ! Il e u t un espoir. S t é p h a n e 
riait de le voir harceler son ami : 

— C'est donc si compliqué : dit-elie 
— Non , répondit Dewal ter très s im­

plement. Il pense que je veux faire un 
mauva i s placement. Mais il s e trompe. 

Il enf la le ton p l a i s a m m e n t : 
— Assez, vieil en tê té . Laissez-nous. 

Allez dormir. La nui t porte consei l 
Il le poussait vers la porte et le bla­

guai t : 
— Il faut que je lui dise des proverbes) 
Il le regarda : 
— Nous en reparlerons demain . 
— J'y compte, balbutia le notaire 
— Oui, d i t Dewal ter gravement . 
D'une volonté invisible d e l a m a i n . U 

le contra igni t à sortir. On vit son dos 
courbé d a n s le grand corridor. Mais 
Georges était certain de l'avoir m o m e n ­
t a n é m e n t rassuré. Il pensa : « M e par-
donnera-t-i l d'avoir encore ment i ? » 

Il s e retourna vers S t é p h a n e . Elle 
avait a l lumé une cigarette, n e s'interes-
s a n t déjà plus è Montnormand. Pourtant , 
el le rit, é tonnée : 

— I l ne m'a m ê m e pas dit bonsoir 
— Il est fou, dit l 'amant. I l veut que 

j 'achète des pétroles. Je te d e m a n d e 
u n peu... 

Elle interrompit : 
— N e m e d e m a n d e pas. S i t u crois 

que j'y conna i s quelque chose ? Viens 
plutôt avec moi. P e n d a n t que vous re­
muiez vos argents. . . nous avons dansé . 
Je vais une m i n u t e d a n s m a chambre m e 
refaire belle... 

Elle le disai t par coquetterie . I l la 
suivit. La grande chambre avait le dé­
sordre de la Joie. Les serviteurs, ai l leurs 
o c c u p é s n'étalent point repassés par là 
depuis que S t é p h a n e e t Dewalter . entre 
leur promenade et le souper, s'y éta lent , 
l'un auprès de l'autre, habil lés. Rien 
n'était replacé, ni les vê t ement s épars, 
n i les objets familiers, ni les couss ins d u 
lit. T a n d i s qu'elle se repoudralt . Georges 

alla vers la fenêtre et. à la vitre froide 
il colla s o n front. 

— Qu'est-ce que tu tais ? cria Sté­
phane . 

En se retournant, il l 'aperçut quatre 
fois devant le triple miroir où semblait 
nager sa splendeur. 

Il dit : 
— J e regardais l'hiver. J'ai un peu de 

migraine. Je vais fumer un cigare et faire 
trois pas dehors... 

Elle répondit : 
— Alors, reviens vite. O n a c o m m e n c é 

un poker: si tu en veux... 

Il d e m a n d a s'il é ta i t bien entendu 
que Pasca l ine coucherait au c h â t e a u ? 
Elle le confirma. Ii e n parut sat is fa i t . 
H l'avait voulu Insidieusement e t qu'il y 
eût. ce soir, beaucoup de m o n d e autour 
de Stéphane. . . 

Il lui d e m a n d a ensui te si e l le l ' a ima i t 
Elle sourit 
— Quelle e s t cet te quest ion V C o m m e n t 

ne t'almerals-Je pas ? D e qui doutes-tu ? 
D e m o i ou de toi ? 

— NI de toi, ni de mol . répondit-u 
Le frémissement de son â m e sembla 

s'irradier. Il é ta i t devenu mervei l leutt -
m e n t beau. S t é p h a n e en é ta i t hère 

- T o u s m e s amis m'ont complimentée, 
murmura-t-el le en s'approchant. I ls m'ont 
fai t plaisir. 

Il d e m a n d a . 
— Qu'est-ce qu'ils t'ont dit I 
— Mil le c h o s e s très flatteuses... qu« 

je p e n s e -
Elle parlait d'une voix un peu grave, 

lente. Peu pressée de redescendre, e l l e 
s'était ass ise . Alors, il se mit à ses pieds. 
Il levait vers elle s e s yeux sombres e t 
pass ionnés . 

Il d i t : 
— Moi, je n'avais pas d'amis oe «joir... 

Mon c œ u r seu l m'applaudissait. 
Elle souri t : 
— I l battait si tort que ça I 
— Il battai t comme à l'ordinaire, ré-

pondlt-il . Et cependant, il m'applau­
dissait. . . 

Il ava i t pris ses mains e t e l le s e «enta i t 
g a g n é e comme toujours par l e c o n t a c t 
de sa ferveur Elle se p e n c h e , 

oofnrne 
pour l'entendre mieux. L- d i t : 

— Que de joies j'ai puisées d a n * t e s 
yeux !... Quel immense bonheur s a n s f i n . . 
s a n s fin... m'est venu de toi, S t é p h a n e ! . . 
Mon doux, mon bel amour 1 Laisse-moi 
te regarder Embrasse-mol 

f A «ttanrej. 
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